
Les invités venus des quatre
coins du pays et même de l’étran-
ger ont unanimement exprimé leur
admiration, qualifiant cette mani-
festation de tout ce qui peut incar-
ner en toute fidélité l’hospitalité, la
générosité et la bonté des Tiaretis.
Les faits saillants du Salon consis-
tent entre autres, en cette mobili-
sation spontanée des citoyens qui
se disputaient les invités. Les
Zoubeidi dont la ferme est située
sur la route de Sougueur, tout
comme Meliani Bouteldja de la
cité Bouhenni, «Ammi Larbi» et
bien d’autres, évidemment, n’ont
pas hésité à accueillir des
dizaines d’invités. Aussi, faut-il
souligner, l’une des particularités
de cette 9e édition 2016 n’est autre
que la réaction probante des
sponsors, sachant qu’aucun sou
n’a été déboursé sur le budget de
wilaya. De leur côté, les organisa-
teurs, sous l’égide du commissai-
re du Salon Baghdad Benhmed,

se sont investis bec et ongles pour
que la manifestation connaisse le
succès attendu. Même si certains
ont déploré quelques légères
défaillances d’ordre organisation-
nel, ce qui est d’ailleurs évident
lors des grands événements, cela
n’a pas empêché les festivités de
susciter engouement et admira-
tion auprès de la grande foule.
Déjà lors du défilé inaugural, les
cavaliers du terroir associés à
ceux des autres wilayas ont laissé
planer une ambiance rare. Les
coups de carabine dégageant
l’odeur distincte du baroud, les
hennissements et les pas rythmés
des chevaux ne pouvaient pas
rester sans applaudissements, le
tout dans une atmosphère des
grands jours. La troupe de la fan-
fare issue de la Protection civile
méritait tous les éloges pour ses
refrains retentissants et répétés
tout le long des festivités. Les
troupes folkloriques se sont mises
de la partie pour enjoliver davan-
tage le décor concocté pour la cir-
constance. 

Au palais des sports situé à
quelques encablures de la scène
d’honneur, les artisans ont fait par-
ler leur savoir-faire. La splendeur
des objets artisanaux exposés à
l’occasion, dont ceux liés au che-
val, a subjugué plus d’un parmi les
nombreux visiteurs. Pas loin de là,
le centre équestre Emir-
Abdelkader où se déroulaient des
compétitions en saut d’obstacles
s’est avéré exigu au vu de l’af-
fluence inhabituelle enregistrée
dès les premiers jours du coup

d’envoi. Les jeunes cavaliers qui
se relayaient pour franchir les bar-
rières ont eu droit à des ovations
continues de la part des nom-
breuses familles déployées dans
la tribune. Idem pour le concours
d’endurance qui a vu une rivalité
étalée à partir du haras chaou-
chaoua sur une double distance
de 60 et 80 km. 

Au niveau du champ de tir situé
à la sortie de la ville, l’ambiance
est tout autre. Déjà de loin, l’on
apercevait des tornades de pous-
sières entrecoupées de déflagra-
tions. C’est la Fantasia. Une ving-
taine de bus étaient réquisitionnés
pour assurer gracieusement des
navettes. Opérant en groupes ou
«Aalfa» comme préfèrent l’appeler
les spécialistes, les cavaliers en
tenues traditionnelles ont su
emballer l’impressionnante foule

venue s’agglutiner aux abords du
circuit. Télépones, caméras et
appareils photos en main, les invi-
tés visiblement joyeux sont repar-
tis avec plein de souvenirs. Les
médias, notamment les chaînes
télévisées en nombre jamais
égalé auparavant dans ce genre
d’événement, se bousculaient
pour s’accaparer la meilleure
prise. La ferme de «Feghouli
Ahmed», éleveur très connu à
Tiaret, tout comme son père
Benaouda, a servi de cadre au
concours «modèle et allure», une
épreuve dédiée à honorer le
meilleur cheval selon des critères
établis par les spécialistes de
l’Ondeec de Tiaret. Ainsi, sur les
500 chevaux entrés en lice, une
trentaine a été décorée selon l’âge
et la race avec une première place
à «Djamal El Mesk» une monture

arabe barbe appartenant à l’indé-
trônable El Hadj Benaouda
Feghouli, détenteur du titre de
champion d’Algérie en saut d’obs-
tacles en 1968. Sur place, un che-
val barbe âgé de trois ans,
dénommé «El Fel» et pur produit
de la ferme «El Mesk de Tiaret, a
été offert à titre honorifique au pré-
sident de la République par le
biais du ministre de
l’Enseignement supérieur et de la
Recherche scientifique Tahar
Hadjar, présent ce jour-là à Tiaret.
Les festivités ont été couronnées
par une cérémonie de remise d’at-
testations en signe de reconnais-
sance et des cadeaux symbo-
liques aux cavaliers, le tout agré-
menté d’une waâda dans une
kheïma traditionnelle à l’honneur
de l’ensemble des invités.

Mourad Benameur
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CLÔTURE DU SALON NATIONAL DU CHEVAL

Allégresse et émotion ont plané 
dans le ciel de Tiaret

Quatre jours ont suffi pour que Tiaret s’extirpe de sa
torpeur et se transforme en un véritable pôle empreint
d’allégresse et d’émotion. Le Salon du cheval 2016,
puisque c’est de lui qu’il s’agit, était plus qu’une simple
fête. Il s’est même permis de s’adjuger le titre d’événe-
ment rassembleur, voire conciliateur. 

TIZI-OUZOU/ENIEM

Les retraités
réclament 

toujours leurs
indemnités 
de départ

Après l’action de protestation
qu’ils ont organisée au mois
d’août dernier, les retraités sont
revenus à la charge, en organi-
sant hier un regroupement
devant le siège de la Direction
générale de l’entreprise.

Ils sont venus réclamer leurs
indemnités de départ à la retrai-
te qu’ils disent attendre depuis
le mois d’octobre 2015, date de
leur sortie à la retraite. 

Près de deux cents retraités
sont concernés par ces mesures
d’accompagnement de fin de
carrière qui devaient leur être
versées les jours qui suivent leur
départ. Ce qui est loin d’être fait,
à ce jour, et ce, protestent-ils,
malgré la promesse de leur
régularisation à la fin du mois de
septembre dernier qui leur a été
faite par l’employeur. Celui-ci se
serait engagé, lors d’une entre-
vue avec les représentants des
protestataires, à trouver des
solutions, dans un délai d’une
semaine. 

Dans une récente déclaration
à la presse, le DG de l’entreprise
Eniem justifie le retard de la
prise en charge de cette doléan-
ce par des considérations
d’équilibres budgétaires et finan-
ciers de l’entreprise dont le lea-
dership sur le marché de l’élec-
troménager est de plus contesté
par des concurrents privés. 

S. A. M.

Le consul général de France en Algérie,
M. Gerard Menard accompagné de son
épouse et son adjointe Mireille Lozahic,
s’est rendu à Tiaret samedi où il a assisté à
plusieurs festivités du Salon national du
cheval. 

Que ce soit pour les épreuves du saut
d’obstacles, du concours «modèle et allu-
re» des courses hippiques ou de la fantasia,

les hôtes de la cité des Rostémides, visible-
ment impressionnés par l’accueil chaleu-
reux qui leur a été réservé par les autorités
locales, ont éprouvé un sentiment de joie en
découvrant de près le patrimoine équin dont
jouit la région. Incarnant fidèlement l’hospi-
talité et la générosité de la population tiare-
tie, la waâda organisée en signe de clôture
du salon dans une kheïma traditionnelle à

l’honneur de tous les invités n’a pas été
sans subjuguer le consul général, convié à
prendre part à la cérémonie de remise des
trophées aux cavaliers. 

A noter qu’auparavant, les trois diplo-
mates ont visité le château «Rousseau»
avant de se rendre au cimetière chrétien de
la ville.

M. B.

Le consul général de France en Algérie 
en visite à Tiaret 

Ce programme concerne
quatre wilayas pilotes à l'instar
de Aïn-Témouchent et Tlemcen
pour l'ouest, Sétif pour l'Est et
Laghouat, ce programme devra

s'étaler sur une période de 28
mois, il vise à consolider les acti-
vités créatrices d'emplois dans le
domaine agricole et touristique,
selon Mme Assouss Souad, direc-

trice adjoint de la Direction des
forêts et coordonnatrice du pro-
gramme en question qui dira que
l'Union européenne a installé un
bureau d'étude qui a pris siège à
Alger et qui travaillera durant 28
mois avec les représentants des
quatre wilayas pilotes précitées
dans le domaine de l'agriculture
et du tourisme, ce programme
devra lancer les activités agri-
coles et touristiques. Cette visite
de la délégation européenne, la

première du genre dans la wilaya
de Aïn-Témouchent est considé-
rée comme une visite de prise de
contact et de prospection des
capacités que recèle la wilaya en
matière d'agriculture et de déve-
loppement rural et de tourisme,
elle commencera par tâter le ter-
rain en vue d'apporter l'assistan-
ce technique et renforcer les
capacités de formation relatives
à ces projets.

S. B.

AÏN-TÉMOUCHENT

Fin de visite de la délégation européenne 
Des experts en agriculture et en tourisme faisant partie

d'une délégation de l'Union européenne ont achevé leur
visite de prospection dans la wilaya de Aïn-Témouchent,
avant-hier, et ce, dans le cadre du programme tracé par le
ministère de l'Agriculture et de la Pêche maritime, en vue
d'échanger les expériences entre l'Union européenne et
notre pays. 
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